
Réal Burelle de Saint-Anne-
des-Lacs

I
l y avait un jour, une très gen-
tille petite-fille du nom de
Maude. Elle habitait un joli
village dans les Laurentides
avec son papa, sa maman, sa
sœur Jade et sa chienne

Mousseline. 
Un soir d’hiver, alors qu’il faisait

un froid terrible et que la noirceur
enveloppait tout l’extérieur de leur
maison, Mousseline prit la poudre
d’escampette. Maude l’avait fait sor-
tir après le souper pour son pipi, et
hop ! Elle avait disparu. 

Le papa de Maude, Dominic, la
chercha partout, mais sans succès.
Plus de Mousseline. Sa lampe de
poche à la main, il avait suivi les
traces de pattes dans la neige. Les
pistes traversaient le jardin, lon-
geaient la rue, bifurquaient sur les
terrains des voisins et se perdaient
dans la nuit noire. 

Maude se coucha toute boulever-
sée. Elle rêva que sa petite chienne
égarée était allée se réfugier chez un
méchant dragon mangeur d’ani-
maux. La vilaine bête l’avait attrapée
par son minuscule bout de queue et
essayait de la faire rôtir avec son
haleine enflammée. Heureusement,
les pompiers arrivèrent juste à
temps pour éteindre le brasier et
éloigner le monstre cruel.

L e s  j o u r s  s ’ é c o u l è r e n t  e t
Mousseline ne revenait pas.  Mais
où était-elle passée ? La maman de
Maude, Chantal, avait transmis le
signalement du toutou aux policiers
et elle avait affiché sa photo sur
toutes les boîtes aux lettres du villa-
ge. Pas de nouvelle. Maude était de
plus en plus malheureuse, elle s’en-
nuyait tellement de sa petite chien-

ne. À vrai dire, Maude était devenue
boudeuse, braillarde. Elle pleurait
pour tout et pour rien, elle se chica-
nait continuellement avec Jade, elle
n’écoutait plus ses parents. Pauvre
Maude ! Comme c’est triste de
perdre sa meilleure amie ! Elle était
affreusement inquiète du sort de
celle-ci et s’imaginait les pires mal-
heurs. 

Un jour, un voisin informa les
parents de Maude qu’il avait cru voir
un pitou se promener dans le ciel,
assis dans un traîneau tiré par des
chiens-loups, entre la Grande Ourse
et la constellation d’Orion. Alors
que la lune toute ronde éclairait
l’obscurité, la fillette se leva en
cachette et passa des heures à scru-
ter le ciel pour essayer d’apercevoir
sa chienne et son drôle d’attelage.
Elle interrogea madame la Lune,
l’étoile Polaire, elle vit une grande
aurore boréale enjoliver le firma-
ment mais point de traîneau tiré par
des chiens-loups, et point de
Mousseline. 

La grand-maman de Maude qui
s’appelait Mimi, l’encourageait à
garder confiance. Elle lui disait
qu’un jour, peut-être, Mousseline
retrouverait son chemin et qu’elle
reviendrait à la maison. Comme on
approchait de Noël, elles décidèrent
d’écrire au père Noël pour lui
demander de garder l’œil bien
ouvert dans le ciel immense lors de
sa tournée de cadeaux. Voici une
copie de cette lettre :

Cher père Noël,
Je m’appelle Maude, je demeure à

Ste-Anne-des-Lacs dans les belles
Laurentides, près de Montréal. Je
vous écris pour vous demander de
m’aider à retrouver ma petite
chienne Mousseline qui s’est égarée.
Elle est sortie pour faire son pipi il y

a quelques jours
et depuis nous ne
l’avons pas revue.
Je m’ennuie
beaucoup d’elle.
J’ai peur aussi
qu’elle ait faim
ou qu’elle ait
froid avec son
petit manteau de
fourrure frisée, coupée très court
(mon papa l’avait rasée la journée
avant sa fugue).

Une personne a cru la voir se pro-
mener dans le ciel. Elle était dans
un traîneau tiré par des chiens-
loups. Comme je sais que vous êtes
très gentil, j’ai pensé que la nuit de
Noël, en parcourant l’univers pour
distribuer vos cadeaux, si vous la
voyez, vous pourriez l’attraper et la
ramener à la maison.

Gros bizous, Maude
Le soir de Noël, Maude n’avait pas

l’esprit à la fête. Elle savait que ses
parents et ses grands-parents lui
donneraient de très beaux cadeaux,
mais celui qu’elle désirait par-dessus
tout, c’était le retour de Mousseline.
Après le réveillon, elle s’endormit
dans le salon, au pied de son sapin,
au beau milieu de tous les cadeaux
emballés de jolis papiers multico-
lores.

Durant la nuit, le père Noël passa
au-dessus du village de Ste-Anne-
des-Lacs. Alors qu’il sortait d’une
cheminée, il aperçut une drôle de
voiture des neiges tirée par douze
grands loups blancs qui glissait à
grande vitesse sur les gros nuages.
Faisant ni un ni deux, il sauta dans
sa carriole, prit son fouet et donna
l’ordre à ses rennes de pourchasser
ce traîneau. 

Alors, ils s’engagèrent dans une
course folle. Les rennes du père

Noël étant plus rapides que les
loups, ils se retrouvèrent bientôt
côte à côte. Le père Noël constata
que Mousseline avait été ligotée par
les vilaines bêtes et qu’elle ne pou-
vait plus s’échapper. Voilà la raison
pour laquelle elle ne revenait pas à
sa maison. Les loups l’avaient attra-
pée et ils la trimballaient partout
dans le ciel. Pauvre Mousseline.

Le père Noël qui apportait tou-
jours une baguette magique avec lui
dans ses sorties, l’agita dans les airs
et prononça les paroles enchantées
pour délivrer Mousseline de ses ter-
ribles kidnappeurs :
Ah Hi ! Ah Ya ! 
Vieille chipie et charabia
Gros Patapoux 
Et méchants loups !
C’est Noël pour les petits
Laissez Mousseline à son amie.

Et hop ! Le petit chien se retrouva
dans les bras du père Noël et les
loups apeurés se mirent à hurler à la
lune.

Maude se réveilla en sursaut
lorsque, dans un boucan terrible, la
poche de jouets du père Noël
dégringola dans sa cheminée et vint
atterrir droit sur le sapin de Noël.
Elle s’approcha doucement, prit le
grand sac rouge dans ses mains, et
devine ce qu’elle y trouva ?

SA PETITE CHIENNE MOUSSELI-
NE TOUTE FRÉTILLANTE DE JOIE !
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L’hôtel de ville ainsi que ses bureaux
administratifs seront fermés du

lundi 23 décembre 2002 à compter
de 13 h 30 et ce jusqu’au

3 janvier 2003 inclusivement

Joyeuses Fêtes à tous
nos citoyennes et citoyens !

Un conte de Noël

Mousseline a disparu !

Ramassage des ordures ménagères
et des matières recyclables
PENDANT LA PÉRIODE DES FÊTES

ORDURES MÉNAGÈRES RECYCLAGE
Mardi 24 décembre 2002 Jeudi 26 décembre 2002

Vendredi 27 décembre 2002 Mercredi 8 janvier 2003
Mardi 31 décembre 2002 Mercredi 22 janvier 2003
Vendredi 3 janvier 2003

Beaucoup de papier et carton?
Rassemblez et compactez (papier et carton) dans des sacs

de papier ou dans des boîtes de carton.
Évitez les sacs de plastique.

Comment éviter les acci-
dents pendant la période

des fêtes ?

Décembre 2002
Comme vous le savez, la période
des fêtes est caractérisée par une
foule d'activités qui sortent de
l'ordinaire, et dont nos compa-
gnons poilus ne sont pas habitués.
Citons comme exemple la sur-
abondance de nourriture, dont le
traditionnel ragoût de pattes de
cochon, la dinde, la tourtière et
les gâteaux de toutes sortes !
Dans l'effervescence des ren-
contres familiales et conviviales,
nous sommes naturellement
moins attentifs à ce que mangent
nos chiens et chats, qui s'en don-
nent souvent à cœur joie dans les
restes de table laissés sur le comp-
toir. Nous sommes aussi souvent
enclins à les gâter davantage en
leur donnant à manger toutes
sortes de petites gâteries dont ils
n'ont pas l'habitude.
Autre exemple typique du temps
des fêtes : le fameux sapin de
Noël. Tout enguirlandé de belles
décorations qui enchantent l'œil,
il attise énormément la convoitise
de nos petits amis sur pattes ! Les
guirlandes, emballages et rubans
de cadeaux, et particulièrement
les célèbres glaçons aux reflets
métalliques qui attirent beaucoup
les chats, constituent autant de
dangers lorsque ingérés par inad-
vertance.
On pourrait aussi parler du
Poinsettia, cette superbe plante
rouges, mais qui est malheureuse-
ment toxique, donc à mettre hors
de portée des animaux et jeunes
enfants.
La période des fêtes est ainsi pro-
pice, comme nous le constatons
tous en tant que vétérinaires, aux
gastro-entérites dues à une ali-
mentation trop riche, trop sucrée,
ou tout simplement trop abon-
dante pour l'estomac de nos ani-
maux. Sans parler des corps
étrangers coincés dans le système
digestif de nos amis canins et
félins (glaçons, guirlandes, os de
dinde, etc.), qui nécessitent sou-
vent une chirurgie risquée et coû-
teuse pour le propriétaire.
Il s'agit donc d'être prudent en ne
changeant pas de façon draco-
nienne les habitudes alimentaires
de nos animaux, donc surveillance
et prudence sont de mise ! Il suf-
fit de leur acheter des gâteries-
santé, si nous voulons leur faire
un petit cadeau ! De plus, instal-
lons nos décorations de telle sorte
que les animaux n'y aient pas
accès, et surtout évitons les petits
glaçons dans notre arbre de Noël
!
Finalement nous vous conseillons
également de prendre une déci-
sion judicieuse si vous cherchez
un animal de compagnie à donner
en cadeau. C'est un choix qu'il
faut prendre en tenant compte de
toutes les responsabilités reliées à
la possession d'un animal. Nous
euthanasions malheureusement
trop de jeunes chiots ou chatons
quand vient le printemps... Le
petit bébé tout mignon acheté à
Noël s'est alors transformé en
adolescent turbulent ! 

Joyeuse période des fêtes !
Dr Simon Lachance, mv


